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Deux ensembles du Bronze moyen au
Musee d'art et d'histoire de Geneve
Yvette Mottier

Les depöts de nos musees renferment
parfois des trouvailles anciennes qui meritent

d'etre connues. Je me propose ainsi
de presenter deux groupes d'objets du
Bronze moyen entierement ou partiellement

inedits, trouves en France voisine, ä

Annemasse, et au coeur de Geneve, ä la
Tour de nie, l'lle ayant dejä fourni de
nombreux objets de toute epoque protohistorique.

Pour la trouvaille d'Annemasse, on lit sous
le numero 90 du premier inventaire du musee

(il s'agit du premier inventaire dont les
numeros sont cites comme »Ancien numero«):

»12 fragments de fibules ou clous en
bronze trouves ä Annemasse«; 1840 semble

etre l'annee et l'inventeur ou le vendeur
est Monsieur Dupan. Lorsque, vers 1870,
on proceda au Musee ä une nouvelle nu-
merotation des objets, ce petit complexe
apparut trop peu important pour qu'on lui
donnät un nouveau numero. Deux bracelets

entiers deroules (fig. 1, 1-2), quatre
fragments de bracelets deroules (fig. 1, 3-
6), trois epingles cassees (fig. 1, 7-9) et
trois tiges d'epingles (fig. 1,10-12) constituent

la trouvaille.
Les bracelets appartiennent au groupe
des bracelets ä section rhomboidale ou
ovale, decrit par Katharina Paszthory1. II

releve d'un groupe repandu de la Boheme ä
la France, donc d'une forme qui n'est pas
strictement limitee ä nos regions. K.

Paszthory situe ces objets au Bronze moyen,

plus particulierement ä l'horizon de
Weiningen de Christin Osterwalder2. Les
deux bracelets entiers (fig. 1,1-2) et deux
des fragments (fig. 1, 5-6) ne portent pas
de decor excepte des petites rainures
paralleles incisees aux extremites. Le decor
du fragment fig. 1, 4 trouve un parallele
quasi identique sur un bracelet de Wabern,
ct. BE3. II s'agit d'un decor au trait grave,
caracteristique de ce type de bracelet dont la

longevite se prolonge jusque vers la fin du
Bronze moyen. Le bracelet ä decor de
triangles hachures, comparable ä la piece
mentionnee de Wabern, pourrait etre date,
selon Ch. Osterwalder et K. Paszthory, de la
fin de l'äge du Bronze moyen, soit la phase
C de l'äge du Bronze moyen. Le fragment ä

190 section rhomboidale arrondie (fig. 1, 2)

porte un decor elabore de faisceaux de
trois incisions paralleles incurvees s'en-
chevetrant sur l'arete du bracelet. Le decor
des trois fragments d'epingles se compose

egalement d'incisions formant des motifs

graves. La tige de l'epingle ä grande tete

en forme de disque (fig. 1, 7) est legerement

renflee. Les gravures qui entourent la

tige sont en effet des spirales; en haut et en
bas de celles-ci de petits traits verticaux
terminent la zone de decor. Des pieces si-
milaires ä cette epingle n'ont pas pu etre
trouvees. Toutefois la tete en forme de
disque, le renflement de la tige non perforee et
le decor au trait permettent de situer la

piece dans un contexte de la troisieme
phase du Bronze moyen de Ch. Osterwalder,

ä savoir la phase ä »epingles finement
cötelees«.
Le decor incise du fragment d'une epingle
fusiforme ätete conique (fig. 1,8) forme des
chevrons lisses, les espaces vides etant
remplis d'incisions horizontales. Les
decors bases sur laforme du triangle sont fre-
quents au Bronze moyen. Contrairement ä
la disposition observee sur notre fragment
l'epingle d'Auvernier, ct. NE4, porte un decor
en »sablier«. Cependant, l'on retrouve sur
le fragment d'Annemasse le remplissage
du triangle. Le zigzag enchevetre peut etre
observe sur l'epingle de Jolimont, ct. BE5.

La tige fusiforme sans Perforation et le decor

nous permettent de dater cette epingle
du debut de la troisieme phase du Bronze
moyen, soit la phase C de l'äge du Bronze.
Le troisieme fragment d'epingle (fig. 1, 9)
est plus fin et son decor dejä finement
cötele. La tige, fusiforme, se termine en tete
en forme de »trompette«. Une piece tres
semblable ä celle-ci provient du hameau
Tizin, Dep. Isere, F6. L'interpretation de
l'ensemble d'Annemasse ne pose pas de
problemes: etant donne que tous les objets ne
sont pas utilisables tels quels et que neuf
des onze pieces de la trouvaille sont des
fragments, il doit tres certainement s'agir
d'un depöt de marchand ou de fondeur. Le
moment du depöt se situe au debut de la

phase »des epingles finement cötelees«,
soit la phase C de l'äge du Bronze7.

A l'occasion de travaux entrepris dans la
Tour de l'lle, un nombre d'objets en bronze

fut decouvert dont une partie peut etre
attribuee ä l'äge du Bronze moyen: les quatre
epingles, la pointe de lance et la lame de
poignard sont presentees sur la figure 2.

Fig. 2, 1: epingle fusiforme ä tete evasee,
long, jusqu'ä la cassure: 30,5 cm (Inv. B

5920). Le col renfle est finement cötele;
certaines cötes portent des hachures
verticales. Selon l'inventaire: »trouvee le 14

mars 1898 ä l'exterieur de la Tour de l'lle
sous les fondations, cassee«. Pour comparaison

de ce type relativement frequent
nous citerons l'epingle de Sainte-Croix,
»Aiguilles de Baulmes«, ct. VD8, dont les
cötes sont un peu plus larges et alternati-
vement hachurees ou lisses; sa süperbe
patine est presque noire. L'epingle de
Kirchberg, ct. BE, trouvee dans le canal,
peut etre assimilee ä celle de la Tour de
l'lle9. Une troisieme epingle, trouvee dans
la Vallee de St Jean de Maurienne, Dep.
Savoie, F, montre, avec les trois autres, la

grande diffusion de ce type10.

Fig. 2,2: epingle ä col cötele et tete conique
ä decor incise fixee separement sur la tige,
long. 30,6 cm (Inv. B 5929). Selon l'inventaire:

»trouvee ä l'exterieur de la Tour de l'lle
au pied des fondations«. Cette epingle ä

dejä ete publiee11.

Fig. 2, 3: epingle ä tete conique finement
cötelee, long. 27,6 cm (Inv. B 5919). Selon
l'inventaire: »trouvee le 12 mars 1898 ä
l'interieur de la Tour de l'lle sous les fondations«.

fig. 1

Depot de marchand ou de
fondeur ä Annemasse, Dep.
Haute-Savoie, F.

1-2 bracelets; 3-6 fragments de
bracelets; 7-9 epingles; 10-12
tiges d'epingles. Bronze; ech. 1:2.
Dessins Hanna Dettwiler, Berne.
Händler- oder Giesserdepot aus
Annemasse, Dep. Haute-Savoie,
F. 1-6 Armspangen und
-fragmente; 7-12 Gewandnadeln
und -fragmente.
Deposito di un commerciante o di
un fabbro da Annemasse, Dep.
Haute-Savoie, F. 1-6 Armille e
frammenti dello stesso tipo; 7-12
spilloni e frammenti dello stesso
tipo.
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Fig. 2, 4: epingle ä tete conique cötelee,
long. 36,5 cm (Inv. B 5921). Selon l'inventaire:

»Grande epingle en bronze trouvee le

24 mars 1898 ä l'interieur de laTour de l'lle
ä 1 metre au-dessous des fondations«. Ce

type est frequent et non limite ä une
region12.

Fig. 2,5: tige d'epingle, long. 16,5 cm (Inv. B

5924). Selon l'inventaire: »fragment de

grosse epingle en bronze, trouvee le 24

mars 1898 ä l'interieur de la Tour de l'lle au
pied des fondations«.
Fig. 2, 6: lame de poignard ä deux rivets et
cöte mediane bien prononcee, long. 12,2

cm (Inv. B 5923). Selon l'inventaire: »lame
de poignard trouvee le 24 mars 1898 ä
l'interieur de la Tour de l'lle ä 1 metre au-dessous

des fondations«13.

Fig. 2,7: pointe de lance, long. 14,5 cm (Inv.
B 5922). Selon l'inventaire: »pointe de
lance trouvee le 24 mars 1898 ä l'interieur
delaTourdel'lleäl metre au-dessous des
fondations«.
Les pointes de lance sont moins
frequentes que les poignards, mais des
pieces semblables se trouvent dans le depöt

de Villars-Ie-Compte, ct. VD, dans
lequel il y a egalement deux poignards ä

deux rivets14.

Le poignard et la pointe de lance, comme
les autres objets de l'lle presentes ici, sont
ä dater de la troisieme phase du Bronze

moyen, soit de la phase C de l'äge du
Bronze.
L'on interprete habituellement les objets
decouverts en l'lle comme representant
des depöts votifs faits dans l'eau. En ad-
mettant que l'lle emergeait dejä des eaux
du Rhone ä l'äge du Bronze15, une autre
interpretation de ces trouvailles serait
envisageable. Les deux epingles ä tete conique

cannelee, la lame de poignard ainsi

que la pointe de lance se trouvaient tres

pres les unes des autres; trois de ces
pieces plus le fragment de tige d'epingle
ont d'ailleurs ete decouverts un meme jour.

fig- 2
Objets trouves en 1898 sous les
fondations de la Tour de l'lle ä
Geneve (tombe? depöt votif?).
1 -4 epingle; 5 tige d'epingle;
6 lame de poignard; 7 pointe de
lance. Bronze; ech. 1:2. Dessins
Hanna Dettwiler, Berne.
Anlässlich von Bauarbeiten bei
der Tour de l'lle in Genf zum
Vorschein gekommene
Bronzeobjekte. 1-5 Gewandnadeln

und -fragment;
6 Dolchklinge; 7 Lanzenspitze.
Oggetti bronzei venuti alla luce in
seguito a lavori edili a Tour de l'lle
a Ginevra. 1-5 Spilloni e
frammento dello stesso tipo;
6 lama di pugnale; 7 punta di
lancia.

Bien qu'aucune mention d'ossements ne
soit faite, ilseraittentantd'y voir un mobilier
funeraire. II est vrai que des ensembles
bien repertories du Bronze moyen sont
rares en Suisse: A Schaffhouse (Eschhei-
mertal) fut trouvee, en 1844, une tombe ä

inhumation. Le mobilier se composait d'une
epingle, d'une hache et d'un poignard ä

deux rivets16, mobilier identique retrouve ä

Cressier, La Baraque, ct. NE17. La hache,
generalement presente dans les tombes
d'outre Rhin, manque dans la tombe de la

Tour de l'lle. Dans la foret de Haguenau,
Alsace, F, dans le tumulus 4 du canton
»Fischereck«, se trouve une tombe contenant

deux epingles, un poignard ä deux
rivets et cöte mediane ainsi que d'autres
objets18. La hache peut donc manquer; eile
est en effet beaucoup moins souvent
presente dans les tombes de la foret de

Haguenau qu'au Sud de l'Allemagne.
Pourrait-on faire l'hypothese que la hache est

remplacee par la pointe de lance dans la

tombe de Geneve? En Suisse, les quelques

pointes de lances du Bronze moyen
proviennent de depöts. II faut d'autre part
prendre en consideration qu'il n'est guere
possible d'etablir la composition d'un
mobilier funeraire du Bronze moyen dans notre

region ä partir des rares temoignages
existants. Pour confirmer ou infirmer cette
hypothese il faudra attendre un plus grand
nombre de mobiliers funeraires du Bronze

moyen bien observes.
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Zwei mittelbronzezeitliche
Fundkomplexe aus dem Museum
von Genf

Unter den Altbeständen des Genfer
Museums befinden sich zwei Fundensembles
mit Bronzeobjekten:
Aus der Mitte des letzten Jahrhunderts
stammt der Komplex aus Annemasse,
unmittelbar jenseits der Schweizer Grenze in

Frankreich. Er setzt sich zusammen aus
Armspangen und Gewandnadeln in
deformiertem oder fragmentiertem Zustand.
Dies erlaubt die Interpretation des Ensembles

als Händler- oder Giesserdepot. Es

datiert in die Stufe Br C
Ende des 19. Jahrhunderts fanden sich
anlässlich von Bauarbeiten bei der Tour de
l'lle im Herzen von Genf einige
Bronzegegenstände. Vier Gewandnadeln, eine
Lanzenspitze und eine Dolchklinge gehören in

die mittlere Bronzezeit. Einer Interpretation
als Weihegabe in die Gewässer der Rhone
steht eine ebenfalls mögliche Deutung als
Grabfund gegenüber. Das Ensemble
gehört in die Stufe Br C.

Due gruppi di reperti della
media etä del Bronzo al museo di

Ginevra

Fra le collezioni antiche del museo di Ginevra

si trovano due complessi di reperti
comprendenti oggetti di bronzo.
II gruppo di ritrovamenti di Annemasse,
una localitä in Francia a ridosso del confine
svizzero, e stato recuperato verso la metä
del secolo scorso e si compone di larghe
armille e spilloni per tuniche deformati e
frammentari. Ciö permette di interpretare
questi oggetti come provenienti dal deposito

di un commerciante o di un fabbro; l'in-
sieme e databile al periodo del Bronzo C.

Alla fine del secolo scorso, in seguito a
lavori edili, vennero ritrovati alcuni oggetti di
bronzo nei pressi di Tour de l'lle, nel centro
di Ginevra. I quattro spilloni, la punta di lancia

e la lama di pugnale appartengono alla
media etä del Bronzo. Due interpretazioni
sono possibili: i pezzi facevano parte di un
dono rituale affondato nelle acque del Ro-
dano oppure sono dei reperti tombali; an-
ch'essi risalgono al periodo del Bronzo C.

S.B.S. 193
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Les chantiers archeologiques de
Geneve durant les vingt dernieres
annees

C'est en juin 1973 que Marc-R. Sauter fai-
sait etat des decouvertes archeologiques
recentes dans le canton de Geneve ä
l'occasion de l'Assemblee generale de la
Societe suisse de prehistoire et d'archeologie.

Pres de vingt ans plus tard, la configuration

de notre region est completement
transformee car des travaux considerables
ont modifie en profondeur ce petit
territoire. Les chantiers archeologiques ont
ainsi du se multiplier pour sauvegarder
partiellement un patrimoine sans cesse
menace. Malgre ce constat negatif, on peut
se rejouir de l'extraordinaire moisson de
nouvelles donnees historiques et des
resultats scientifiques qu'il est aujourd'hui
possible de präsenter ici, en preparant la
prochaine Assemblee generale du 22 au
24 juin de cette annee.
L'inventaire des stations prehistoriques
des rives du lac et de la rade apporte une
documentation de base significative, veri-
fiee par les fouilles sous-lacustres du site
de Corsier-Port. A Saint-Gervais, un
gisement du debut du Neolithique moyen complete

egalement notre connaissance pour
les premieres periodes d'occupation dans
le canton.
Les grandes voies antiques vers le Plateau
suisse et l'Europe du nord sont attestees
par la decouverte du pont de Carouge (100
avant J.-C.) et celle de l'ancien port de
Geneve (122-120 avant J.-C). La rive gauche
du Rhone a ete touchee tres tot par la
romanisation et il est probable qu'un
passage vers Nyon est bientöt venu prolonger
l'etablissement de ces deux agglomerations.

Peu apres la conquete des Gaules
par Cesar, un ensemble cultuel et un habitat

s'implantent ä Saint-Gervais. II existait
donc ä cet endroit une tete de pont qui ne
cessera de se transformer et de s'agrandir.
La Geneve romaine est resteedependante
de Vienne et son importance sera liee au
developpement du commerce. Certes de
grands personnages ont habite la ville ou
ses environs, mais ils exergaient leurs
charges dans d'autres centres urbains
pour des raisons administratives ou
militaires. Si l'on retrouve les vestiges de
demeures residentielles, on cherchera en
vain les vastes monuments civils ou
religieux de Nyon, de Vienne ou de Lyon.
Des la fin du Ille siecle, la cite est entierement

reconstruite. Les palissades qui pro-
tegent la colline durant les premieres mi-
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Sites fouilles durant les vingt
dernieres annees dans le canton
de Geneve. Ech. 1:250'000.
Archäologisch erforschte Fund¬

stellen der letzten zwanzig Jahre
im Kanton Genf.
Localitä nel canton Ginevra
oggetto di esplorazioni archeologiche

negli ultimi vent'anni.

grations alamanes sont remplacees par un
solide mur de fortification avec ses tours
d'angle. Le port est egalement reamenage
pour recevoir les blocs architecturaux
provenant de Nyon, dont les edifices servent
de carriere.
La topographie chretienne est mieux
connue gräce aux analyses systematiques
menees dans le groupe episcopal implan-
te vers 350 et dans les principaux
sanctuaires etablis dans les aires funeraires ur-
baines des le Ve siecle. Les deux cathedrales

primitives ou l'impressionnante
eglise de Saint-Gervais montrent que
Geneve s'affirme alors en un grand centre
religieux, choisi comme capitale par les rois
burgondes.
La nouvelle Organisation dirigee par de
puissants eveques a pu etre etudiee aussi

bien dans la ville qu'en zone rurale. De
nombreuses eglises appartenant aux
premiers temps chretiens sont maintenant lo-
calisees et l'etude de necropoles comme
celle de Sezegnin a mis en evidence la
Progression demographique qui marque
l'Antiquite tardive et le haut Moyen Age.
Les chantiers archeologiques de ces vingt
dernieres annees ont permis de retrouver
un passe souvent obscur. En profitant de la
restauration des principaux bätiments
medievaux, de la renovation des quartiers et
des villages, les fouilles programmees ou
de sauvetage se sont succede sans inter-
ruption.
Plusieurs sites amenages donnent aux vi-
siteurs une idee des resultats obtenus et
fönt la preuve de la richesse d'un
patrimoine encore trop souvent ignore.



Die archäologischen Fundstellen
der letzten zwanzig Jahre im
Kanton Genf

Im Juni 1973, anlässlich der damaligen
Jahresversammlung der Schweizerischen
Gesellschaft für Ur-und Frühgeschichte, stellte
M.-R. Sauter die neuesten Ausgrabungen
im Kanton Genf vor. Heute, fast 20 Jahre
später, hat sich unsere Region durch die
starke Bautätigkeit völlig verändert. Die Zahl
der archäologischen Ausgrabungen, welche

die ständig bedrohten Fundstellen
wenigstens teilweise zu retten versuchen, hat
sich beträchtlich erhöht. Trotz archäologischer

Verluste können wir uns einer ganzen
Reihe neuer historischer Erkenntnisse
erfreuen. Aus Anlass der diesjährigen
Jahresversammlung derSGUFvom 22. bis24. Juni
ist es uns deshalb möglich, etliche neue
Forschungsergebnisse vorzustellen.
Eine wertvolle Dokumentationsgrundlage
lieferte die Inventarisation der Seeufersiedlungen;

Tauchgrabungen in Corsier-Port
haben ihre Wichtigkeit bestätigt. Jungneolithische

Siedlungsspuren in Saint-Gervais
vervollständigen unser Wissen über die frühesten

Besiedlungsepochen im Kanton Genf.
Der kürzlich entdeckte Flussübergang bei
Carouge (100 v.Chr.) und der antike Hafen
von Genf (122-120 v.Chr.) gehören zu den
grossen Verkehrsadern, die ins schweizerische

Mittelland und bis nach Nordeuropa
reichen. Nachdem das linke Rhoneufer
schon früh römisch wurde, wird die Romani-
sierung dank des Flussüberganges bald
schon eine Fortsetzung in Nyon gefunden
haben. Kurz nach der Eroberung Galliens
durch Caesar entsteht bei Saint-Gervais eine

Siedlung und ein Kultbezirk. Dieser
Brückenkopf hat sich im Verlauf der Zeit
ständig verändert und vergrössert.
Das römische Genf blieb stets abhängig von
der Stadt Vienne; seine Bedeutung
verdankte es dem aufblühenden Handel. Wohl
wohnten auch in Genf bedeutende
Persönlichkeiten - sowohl in der Stadt wie auf dem
Land. Ihre Ämter jedoch übten sie aus
administrativen oder militärischen Gründen in
anderen Städten aus. Deshalb kommen in

Genf zwar Spuren herrschaftlicher
Wohngebäude zum Vorschein, nach grossen
öffentlichen Bauten oder Kultstätten, wie sie
aus Nyon, Vienne oder Lyon bekannt sind,
wird man hier vergeblich suchen.
Am Ende des 3. Jahrhunderts wird die Stadt
erneuert. Die Palisaden, die den Hügel vor
den ersten Alamannenstürmen zu schützen
hatten, werden durch eine solide
Befestigungsmauer mit Ecktürmen ersetzt. Auch
der Hafen wird neu hergerichtet. Er dient als
Umladeplatz für Architekturstücke, welche
aus den Gebäuden von Nyon herausgebrochen

und über den See geschafft werden
müssen.
Dank der systematischen Untersuchung
sowohl der um 350 n.Chr. entstandenen
Kirchengruppe wie auch der wichtigsten
Sakralbauten in den Friedhöfen der Stadt ist
die frühmittelalterliche Topographie gut
bekannt. Die beiden frühchristlichen Kathe-
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Plan topographique de la Geneve
antique. Ech. 1:20'000.

Topographie der antiken Stadt Genf.
Topografia della cittä antica di
Ginevra.

dralen und die beeindruckende Kirche von
Saint-Gervais zeigen, dass Genfsich nun zu
einem bedeutenden religiösen Zentrum
entwickelt hat, das von den burgundischen
Königen zur Hauptstadt auserkoren wurde.
Heute noch ist die von mächtigen Bischöfen
durchgesetzte Neuorganisation sowohl in

der Stadt selbst wie auch in der ländlichen
Umgebung spürbar. Zahlreiche frühchristliche

Kirchen sind mittlerweile bekannt. Die
Untersuchung etlicher Friedhöfe, z.B.

Sezegnin, machen den Bevölkerungszuwachs

in der Spätantike und im Frühmittelalter

deutlich.
Die archäologischen Ausgrabungen der

letzten zwanzig Jahre brachten mehr Licht
in die zuweilen dunkle Vergangenheit. Die

Restaurierung wichtiger mittelalterlicher
Bauten, die Renovationen in den Stadtquartieren

und Dörfern boten einerseits
Gelegenheit zu planmässigen Untersuchungen
andererseits zwangen sie aber auch zu
Notgrabungen. Einige der Fundstellen konnten
dem Publikum zugänglich gemacht werden.
Sie mögen den Besuchern und Besucherinnen

eine Vorstellung von den Forschungsresultaten

geben; sie sind aber auch als

Zeugen einer zwar reichen, aber bisweilen
noch wenig gewürdigten Vergangenheit zu
betrachten. 171
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